
La mort... Même pas peur ?
Faisons ensemble un petit exercice…
Quand donc pour la dernière fois avez-vous été
confronté à la mort ?
Serait-ce ce matin en écoutant les infos dressant la
liste des victimes des combats de la nuit en
Ukraine ? Un peu plus tard dans la journée en lisant
un article sur la répression sanglante de femmes en
révolte contre l'obscurantisme de leur pays ? Et si
c’était le soir devant votre télé en tentant de vous
délasser devant une nième série policière rythmée
de coups de feu bien mortels ?
A moins que vous ne soyez vous-même acteur... en
jouant sur votre console à l’un de ces nombreux
jeux vidéos hyper violents (Haltred et autres GTA…
les connaisseurs se reconnaîtront) qui vous
transforment en tueur de masse voire en
tortionnaire…
Bref nous baignons dans un monde où la mort est
omniprésente mais totalement virtuelle, protégés
que nous sommes par un écran.

Et lorsque le réel nous rattrape, tout s’effondre. La
mort, la vraie mort, celle d’un proche ou d’un être
aimé devient insupportable. Elle nous renvoie à
l’essentielle vérité de notre existence : nous sommes
mortels.
Tout est fait dans notre société pour l’occulter. On
brûle les corps plutôt que de les enterrer. On cache
la vieillesse qui nous fait tant deviner le parfum de
la mort, paniqués que nous sommes par la
certitude trop souvent partagée qu’il n’y a rien
après.

Mais il y a 2000 ans Jésus est venu contredire tout
cela. Par sa résurrection, il nous dit encore
aujourd’hui : n’ayez pas peur de la mort. Elle vous
ouvre la porte d’une extraordinaire nouvelle que
nous aimerions vous partager :
la mort est le plus beau jour de la vie !

PAROISSE CATHOLIQUE DE FIGEAC - paroissedefigeac@gmail.com

ÉDITION N°3

Choisis la vie !
Nous faisons tous l’expérience d’un conflit intérieur entre
égoïsme et générosité … Ce tiraillement nous rappelle que
nous sommes faits pour « donner », et non pour « prendre».
Notre vie nous vient de Dieu par nos parents ; elle nous est
seulement confiée, elle ne nous appartient pas ! Il nous faut
de l’humilité pour l’accepter, et quand on y arrive, comme
c’est libérant !...
La vie est donc un héritage très précieux ; à chacun de nos
choix, laissons Dieu nous éclairer qui nous dit: je mets
devant toi la vie ou la mort, la bénédiction ou la
malédiction.
Choisis donc la vie !

Père Guillaume Soury-Lavergne
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Faut-il avoir peur de la mort ?
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La réponse est très simple et sans équivoque.
Toussaint, jour du 1er novembre, est la fête de tous
les saints, qu’ils figurent ou non dans le calendrier.
La Conférence des évêques de France en profite
d’ailleurs pour rappeler à cette occasion que « tous
les hommes sont appelés à la sainteté, par des

chemins différents, parfois surprenants
ou inattendus, mais tous accessibles ». Au
travail donc !

Le lendemain, le 2 novembre, est consacré
aux défunts. Contrairement aux idées
reçues, c’est par conséquent bien ce jour-

là que l’on devrait honorer nos morts et non la veille.
Initialement, il s’agissait d’accompagner ceux qui se
trouvaient toujours au Purgatoire et n’avaient pas
encore atteint le Paradis.

En célébrant la fête des morts le 2 novembre, on
place ainsi nos proches décédés sous la protection des
saints.

I. de B.

A Toussaint, on célèbre les saints ou
les défunts ?

La peur de la mort est naturelle, elle exprime une
saine volonté de vivre qui est ancrée en l’homme.
Mais cette mort masquée par la société,
cachée derrière les murs hospitaliers, fait
que nous ne savons plus comment nous
comporter lorsqu’elle survient. Nous
devons réapprendre à mourir, réapprendre
à ce qu’elle fasse partie de notre vie. Il est
important de pouvoir préparer nos
derniers instants, tant au niveau personnel que
familial. Que l’on soit chrétien ou non, les étapes et
les difficultés de fin de vie restent les mêmes. Mais le
trésor du chrétien réside dans l’espérance et la
confiance qu’il met en la vie éternelle auprès de
Dieu.

LLee ttrrééssoorr
dduu cchhrrééttiieenn
rrééssiiddee ddaannss
ll’’eessppéérraannccee..

La fin n’est pas une finalité, elle est le
commencement d’autre chose.

Aujourd’hui, il existe une véritable ambivalence
autour de la mort. Elle est taboue et cachée dans la
vie réelle, mise en exergue dans la presse à
sensation, les films, les jeux vidéo. La mort, ultime
étape du cycle de la vie, ultime barrière que malgré
les avancées médicales, l’homme ne peut supprimer.
La mort fait peur.

Notre vie ici-bas est bonne, et l’entretien de la vie est
notre devoir de chrétien. Elle nous prépare pour la
suite, notre vie au ciel : la vie éternelle. Promesse que
la mort est un passage qui nous ouvre à une forme de
vie plus parfaite, à une vie à la mesure de Dieu qui
nous donne de vivre avec lui. L’accompagnement
spirituel en fin vie est une richesse dans l’acceptation
et la préparation à la mort. Il est essentiel de
répondre au besoin de sens et de profondeur que
pose l’approche de la mort. L’attente de
réconciliation et de sérénité doit être entendue pour
accéder à la paix et à l’amour dans l’épreuve d’une
fin de vie. Il y a toujours possibilité de faire appel à

un prêtre qui peut écouter, conseiller, soulager,
confesser. La mort n’est pas qu’une histoire de corps,
elle est aussi celle de l’esprit, et s’il est un moyen
d’apaiser l’esprit, il est en Dieu.

Laissons-nous guider par l’amour de Dieu et par
l’espérance lors de notre fin de vie. Il n’est jamais trop
tard : « Si nous sommes morts avec lui, avec lui nous
vivrons».

A.M.
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Euthanasie : posons un regard clair

Au lendemain de la Toussaint l’Église commémore les
défunts  : c’est le «  Jour des morts  ». L’occasion
souvent d’aller au cimetière, d’avoir une pensée pour les
êtres chers qui nous ont quittés, de
réfléchir peut-être aussi à notre regard sur la mort...
Or la société française met actuellement le sujet sur le
devant de la scène à travers un «  débat  » sur
la fin de vie et l’euthanasie. Un sujet infiniment délicat
et sensible qui ne saurait être tranché de
façon expéditive.
Des personnalités médiatiques se font les défenseurs de
l’euthanasie en arguant  : «  J’ai vu mourir
mon père, mon mari, dans d’atroces souffrances, c’est
intolérable.  » Oui la souffrance est intolérable,
celle du mourant, celle de ses proches. Est-ce que tuer
est alors la solution  ? Aujourd’hui le corps
médical sait infiniment mieux qu’avant prendre en
charge la douleur, physique ou morale  : n’est-ce
pas tout l’enjeu des soins palliatifs  ? Quelle est la vraie
demande de la personne qui dit  : «  je veux
mourir » ? N’est-ce pas le plus souvent : je ne veux plus
souffrir, ou bien je ne veux plus être seul face

à ma détresse ? Décider de répondre à cette demande en
administrant la piqûre létale, n’est-ce pas
une responsabilité insupportable  ?
François Mitterrand confiait à la psychologue Marie de
Hennezel  : «  Le jour où une loi donnera à un
médecin le droit d’abréger la vie, nous entrerons dans
une forme de barbarie  ». Le serment
d’Hippocrate prononcé par les médecins affirme  : «  Je
ferai tout pour soulager les souffrances. Je ne
prolongerai pas abusivement les agonies. Je ne
provoquerai jamais la mort délibérément.  »
Même en voulant se donner des garde-fous, on sent
instinctivement toutes les dérives possibles,
dans une société où le regard n’est pas toujours tendre

L'Église a toujours défendu la vie humaine, de la
conception à la mort naturelle.
Le pape François a fermement rappelé l’opposition
de l’Église catholique à l’euthanasie.
Nous devons accompagner les personnes jusqu’à
la mort, mais ne pas la provoquer
ni favoriser le suicide assisté.
L'euthanasie volontaire, quels qu’en soient les
formes et les motifs, constitue
un meurtre. Elle est gravement contraire à la
dignité de la personne humaine et
au respect du Dieu vivant, son Créateur.
L’homme n’a pas le droit de détruire ce qu’il

n’est pas capable de créer (une vie humaine).
Une personne vraiment entourée d’amour ne
demande pour ainsi dire jamais l’euthanasie, et
y accéder consiste à supprimer le symptôme plutôt
que le mal.

R.D.

Euthanasie : que dit l'église ?

sur les «  vieux  » toujours plus nombreux et
improductifs, si on ne fait plus du respect de la vie
un principe absolu…
À l’heure où l’on se préoccupe (à juste titre) de
préserver les espèces en voie de disparition,
sachons montrer le même souci pour entourer de
soin et d’amour le plus faible, le malade, le
handicapé, la personne qui a peur de déranger :
c’est dans cette attention et cette solidarité envers
le plus petit que réside la grandeur de l’humanité.

X-M. G.
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Parcours Alpha

Le parcours Alpha est une expérience unique pour
échanger sur la spiritualité chrétienne, parler de
Dieu, dans un cadre amical et ouvert. C’est un lieu
où vous pouvez être vous-même, dire tout ce que
vous pensez, un lieu où chaque point de vue est
important.

A qui s’adresse-t-il ?
A toute personne désireuse de poser des questions
sur la foi chrétienne, de donner du sens à sa vie,
d’échanger, de se faire des amis. Il s’adresse d’abord
à une personne qui ne connaît rien à la foi, mais
aussi à tous ceux qui cherchent à renouveler ou
renforcer leur foi.

Comment ça se passe ?

Des rencontres d’environ 2 h, une fois par semaine,
pendant 11 semaines. Chacune des rencontres
s’articule autour d’un bon repas offert, (ou d’un bon
goûter selon la formule retenue), suivi d’une courte

vidéo qui aborde des thèmes
comme « comment savoir si j’ai la
foi ? Comment résister au
mal ?...». La rencontre se termine
par un temps de partage en petit groupe où chacun peut
donner son point de vue, poser ses questions ou
simplement écouter. Aucun engagement n’est demandé.
A l’issue de chaque rencontre, vous êtes libre de revenir
ou non.

Un parcours sans engagement pour découvrir la foi chrétienne

Partager ça me dit !
Venez à notre rencontre devant l’église Saint-Sauveur
les matins des 2ème et dernier samedis du mois...
On vous offre un café... et bien plus encore !

Vos enfants ont-ils entendu
parler d’un certain Jésus ? Noël
? la crèche ? un bébé dans la
paille, cela leur dit-il quelque
chose ?
Voilà à quoi sert alors le catéchisme : rencontrer
Jésus, découvrir sa vie, sa famille, mais aussi faire la
connaissance d’enfants en dehors de l’école,
partager des goûters, jouer ensemble...
Contact : acjhlacoste@mailo.com

Catéchisme

A tout âge on a plein de questions. Pour fortifier sa foi,
se préparer au baptême ou à la confirmation, 2 jeudis
par mois, le caté c’est aussi pour les grands !
Renseignements : paroissedefigeac@gmail.com

Vous vous sentez loin de l’Église, mais souhaitez faire
baptiser votre enfant ou vous-même (c’est possible à
tout âge !).
N’hésitez pas à nous contacter :

prepabaptemefigeac@gmail.com

Baptême
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Vous êtes seul(e)s et aimeriez avoir un peu de visite ?

Vous connaissez des personnes seules ?

Contactez-nous... Nous serons heureux d'aller à la
rencontre de chacun avec bienveillance et discrétion.

Contact : 06.07.56.92.86

paroissedefigeac.fr


